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La morve étant une maladie que l'on
observe chez le cheval assez fréquemment,

niqueade l'ygin etin Saniaore. - Ho- dedans presque 'tous les pays, mérite que
nique de l'Hygiène en Europe. - l'Hôpital de tU

Montréal. - La connaissance (le l'hygiène
chez les officiers subalternes des Bureaux de
Santé. - Reproductions - La propreté de

la personne et de la maison. - La boite aux
ordures. Bibliographie. - Statistique mortu-
aire du mois de janvier. -Nouvel/e : Départ
de M. le Dr, J. A. Laramée pour l'Europe.

* Dernier avis à nos abonnés retardataires.
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Un cas de morvè, d'origine spontanée'
s'étant déclaré, en décembre dernier,
dans le district de Montréal, les autorités
américaines mal informées décrétérent la
prohibition de l'exportation des chevaux
venant de cette partie du pays. L'erreur
provenait d'une fausse interprétation dans
les mesures de prévention suggérées par
les autorités sanitaires de Montréal au
gouvernement Canadien relativement à
cette maladie. Nous osons espérer qu'à
l'avenir messieurs les américains n'agiront
plus d'une manière aussi inconsidérée et
nous demanderont les renseignements
voulus que nous leur accorderons très
volontier et toujours avec franchise.

Disons de suite que la morve et le farcin
sont deux maladies identiques qui ne dif-
férent entre elles que par leur siège d'é-
lection. C'est pourquoi nous appelons
communément cette maladie farino-mor-
veuse. La contagibn de la morve est in-
contestable. Sa transmissibilité peut s'ef-
fectuer par l'inoculation et par l'infection.
Les'abreuvoirs communs, la stabulation
sont les agents ordinaires de propaga-
tion. L'homme est assez facilement con-
taminé par cette maladie.

Cette maladie est caractérisée par des
éruptions sur la peau, sur certaines mu-
queuses, en particulier sur les muqueuses
respiratoires, par un liquide spécifique
qui s'écoule en abondance des fosses na-
sales, par des collections purulentes dans
diverses parties du corps. Elle peut se
développer spontanément et est conta-
gieuse. Elle est extrémement grave. Dans
la forme aiguë, elle est presque nécessai-
rement mortelle. Dans la forme chroni-
que, elle se termine assez souvent d'une
manière favorable. L'incubation de cette
affection peut varier de 24 heures à 5
jours.

-La prophylaxie étant de base serieuse
du traitement de cette maladie, il est du
devoir d'un gouvernement d'exercer à
son égard une surveillance administrati-
ve très active-. Les personnes chargées


